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SANTÉ ■ Soins palliatifs, quel bilan ?
Le comité départemental de soins palliatifs du Loiret
(SP45) organise, aujourd’hui, à la médiathèque d’Or­
léans, une journée d’échanges consacrée aux soins pal­
liatifs, dès 9 heures : directives anticipées, pratique de la
sédation en unité de soins palliatifs depuis l’application
de la loi, bienfaits de la biographie hospitalière. Inscrip­
tion (10 à 40 euros) à soinspalliatifs45@yahoo.fr. ■

ANNIVERSAIRE ■ Sueur soutient Barbara
Jean­Pierre Sueur est un fin connaisseur de l’œuvre de
Barbara. À l’occasion du 20e anniversaire de la mort de
la chanteuse, livres, film, etc., se multiplient. « Nous
sommes submergés par une abondance de “révélations”.
Les uns retrouvent des morceaux de lettres d’amour. Les
autres retrouvent ses amants. Il en est d’inconnus qui
apparaissent et de présumés qui ressurgissent. Il n’y
aura bientôt plus de mystère », constate le sénateur PS.
Il trouve cela « dommage et vain ». Car « Barbara a sans
cesse dit qu’elle avait tout dit sur elle dans ses chan­
sons. » Et de conclure : « Et à ceux qui douteraient de ce
que Barbara pourrait penser de cette surabondance de
pseudo “révélations”, je conseillerai d’écouter une chan­
son. Une seule. Elle s’appelle “Les rapaces”. » ■

LE DÉPARTEMENT EN BREF

DISPARITION

Jean Rochefort avait tourné
Le Moustachu dans le Loiret

Le comédien Jean Rochefort
s’est éteint dans un hôpital
parisien à l’âge de 87 ans,
dans la nuit de dimanche à
lundi.

On lui connaissait peu
d’attaches dans le Loiret,
pourtant une terre d’équi­
tation, le sport dont il
avait fait l’autre cœur de
sa vie, jusqu’à le commen­
ter à la télévision lors des
Jeux olympiques. Même le
parc équestre fédéral de
Lamotte­Beuvron concède
ne jamais avoir accueilli
l’acteur sublime d’Un Élé­
phant ça trompe énormé­
ment. « Non, nous n’avons
jamais eu cette chance. »

Mais l’homme, qui avait
lancé sa carrière dans les

années 50, connaissait
néanmoins le Loiret, pour
y avoir tourné.

C’était dans les années
80, il campait alors le Ca­
pitaine Duroc dans la co­
médie Le Moustachu, sor­
tie en 1987. Le tournage
avait eu lieu entre Orléans
et Olivet, notamment au
niveau de l’aire de repos
du Bois­du­Télégraphe, au
bord de l’A71, pas encore
tout à fait en service. Jean
Rochefort part donc, mais
ses éternels bons mots et
son sourire lui survivent
dans les cœurs, tout com­
me cette formidable car­
rière consacrée par pas
moins de trois César. ■

David Creff

DANS LE LOIRET. Jean Rochefort lors du tournage loirétain du
film Le Moustachu, sorti en 1987. PHOTO D’ARCHIVES DR

Des perturbations surtout dans les écoles
Le point sur les perturba-
tions secteur par secteur.

■ Dans les écoles.
Selon la direction acadé­

mique de l’Éducation na­
tionale, 29 % des écoles
seraient concernées par la
mise en place du service
minimum d’accueil dans
le Loiret. 22 % des ensei­
gnants du premier degré
ont fait connaître leur in­
tention de grève. Il y aura
aussi des perturbations
dans le second degré.

Les services de la restau­
ration scolaire et du péris­

colaire (TAP, accueil péris­
colaire, aide au travail
personnel) pourront être
perturbés ou fermés. Pour
Orléans : tableau remis à
jour sur www.orleans­me­
tropole.

Pour information, les
agents territoriaux n’ont
pas l’obligation de décla­
rer leur intention préala­
ble de faire grève auprès
des mairies qui n’ont pas
le droit de recruter pour
remplacer les agents gré­
vistes.

■ La SNCF.
Selon la direction de la

SNCF à Tours, sur quelque
370 trains par jour concer­
nant le Loiret, une dizaine
seulement sera impac­
tée aujourd’hui et demain
matin, en particulier entre
Orléans et Paris pour la
desserte de villages de
Beauce. Les points du ma­
tin et du soir sont large­
ment couverts. Le pro­
gramme des circulations
du 10 octobre est disponi­
ble sur notre site internet
larep.fr ou sur le site TER
Centre­Val de Loire dans
la rubrique Horaires &
Trafic, onglet Grève.

■ Divers.
Difficile de connaître à

l’avance le degré de per­
turbations à La Poste (les
bureaux arrivent en géné­
ral à se réorganiser pour
ouvrir). Un rassemble­
ment est prévu au centre
financier d’Orléans La
S o u r c e , à 8 h 3 0 . Pa s
d’opérations déprogram­
mées au centre hospitalier
régional d’Orléans. Pas de
perturbations à la caisse
primaire d’assurance­ma­
ladie. Orange, Pôle em­
ploi, la chambre de com­
merce et d’industrie et les
collectivités locales sont
concernés. ■

SOCIAL■ Contre la politique du gouvernement à Orléans et Montargis

Deux défilés anti-Macron

Anne-Marie Coursimault
anne-marie.coursimault@centrefrance.com

D e s p e r t u r b a t i o n s
s o n t à p r é v o i r ,
aujourd’hui, dans le

Loiret, en raison d’une
grève nationale qui im­
pactera les services de la
fonction publique mais
aussi le secteur privé.

1 Où se dérouleront les
manifestations ? Ce ma­
tin, à 10 h 30, au départ

de la place de l’Étape à
Orléans et de la place du
Pâtis à Montargis. Atten­
tion aux bouchons dans
les deux centres­villes jus­
qu’à midi.

2 Qui appelle à défiler ?
La CGT, la FSU, Force
ouvrière, l’union syndi­

cale Solidaires, l’Unsa
fonction publique, Fédéra­
tion autonome, la CFDT,
la CFTC et l’Unef. Le mou­
vement, d’abord initié par
les syndicats de la fonc­
tion publique, a été élargi
aux salariés du privé. Sud
énergie, en grève depuis
12 jours à la centrale nu­

cléaire de Dampierre­en­
Burly, contre les ordon­
nances Macron, assure
que « l’arrêt de la tran­
che 3 est fortement im­
pacté » avec une semaine
de retard sur le planning.
Les policiers sont, eux in­
vités par la CFDT à mon­
ter à Paris.

3 Quelles sont les reven-
dications ? Elles sont
l iées à des mesures

gouvernementales jugées
« négatives » qui « s’accu­

mulent pour les agents de
la fonction publique » : gel
de la valeur du point d’in­
dice, rétablissement de la
journée de carence, pers­
pective de 120.000 sup­
pressions d’emplois ; ré­
duction « brutale » des
contrats aidés « dans un
contexte de remise en
cause des droits de tous
les salariés ».

Contrairement aux enga­
gements de campagne
d ’ E m m a n u e l M a c r o n
d’augmenter le pouvoir
d’achat, « la hausse de la

CSG se traduira au mieux
par une simple compensa­
tion dans la fonction pu­
blique, c’est­à­dire sans
gain de pouvoir d’achat
pour les agents ! », estime
l’intersyndicale.

« Des services
publics
fragilisés »

Ces inquiétudes se cu­
mulent avec les « baisses
drastiques de dotations
aux collectivités territo­
riales » et « fragilisent les
services publics rendus
aux usagers ». Les syndi­
cats exigent une véritable
négociation salariale et ré­
clament un débat de fond
sur les missions des servi­
ces publics, en s’appuyant
sur le bilan des réformes
déjà engagées. Ils se disent
aussi vigilants sur la future
réforme des retraites an­
noncée pour l’ensemble
des agents publics.

Il sera question, dans les
cortèges, de l’arrêt du dé­
mantèlement des services
publics, du retrait des or­
donnances (loi travail) et
de la CSG, de l’abrogation
des lois santé et de la loi
NOTRe. ■

Les fonctionnaires ainsi que
les salariés sont invités par
les syndicats à manifester
leur mécontentement ce
matin, à 10 h 30. La grève
perturbera des services.

GROGNE. Déjà en septembre dernier contre les lois
travail. PHOTO LA RÉPUBLIQUE DU CENTRE


